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La Première lecture fait mémoire de la Pâque que Jésus lui-même célébrait chaque 

année en tant que Juif pieux. On se souvenait que Dieu avait envoyé Moïse libérer la 

descendance des patriarches réduite en servitude par Pharaon. Nous nous inscrivons dans cette 

tradition du mémorial en nous souvenant de l’institution de l’eucharistie. Le point commun 

est bien sûr l’agneau pascal, avec dans l’Ancien Testament un repas pris sobrement et en hâte 

pour garder force sur la route. Dans le Nouveau, il s’agit de communier avec Celui qui s’offre 

en sacrifice, versant son sang pour soutenir le chemin de notre existence. Jésus Christ reprend 

le rite juif et le renouvelle pour faire de nous des serviteurs à son image, servantes et 

serviteurs dédiés au partage. 

Dédiés également à l’action de grâce, dans l’esprit du psalmiste : « Comment rendrai-

je au Seigneur tout le bien qu’il m’a fait ? J’élèverai la coupe du salut ». Ainsi chaque 

eucharistie dit merci au Seigneur. 

Nous y sommes toutes et tous apôtres de louange, avec Paul qui reçut des Douze le 

récit de chaque messe pour la consécration : « Cette coupe est la nouvelle Alliance en mon 

sang. Chaque fois que vous en boirez, faites cela en mémoire de moi. » 

Louange et partage, action de grâce et service, les deux dimensions sont associées, ce 

que le geste du lavement des pieds nous rappelle simplement, geste du soignant à domicile ou 

à l’hôpital pour la toilette, geste concret et respectueux du corps humain qui nous est confié. 

Le corps du Christ prend la place du serviteur pour mieux nous faire entrer dans l’amitié de 

Dieu Créateur, selon le commandement nouveau de charité : « Aimez-vous les uns les autres 

comme je vous ai aimés. » 


